
Ce 09 juin, l’incapacité des politiques néolibérales à 
apporter des réponses aux revendications sociales a 
propulsé les partis d’extrême droite en tête des élec-
tions européennes dans un grand nombre de pays. En 
France, la banalisation du Rassemblement national et 
de ses idées mortifères sont devenues une réalité, les 
listes d’extrême droite font le score le plus élevé.  

En réaction à ces résultats, le méprisant de la Répu-
blique décide de dissoudre l’Assemblée Nationale et 
joue les petits calculs politiciens, quitte à brûler ce 
qu’il reste de notre démocratie. L’imposture sociale 
véhiculée par les partis d’extrême droite, Rassemble-
ment national en tête, est pourtant bel et bien une 
réalité. Ne soyons pas dupes de ce jeu malsain, dont 
l’objectif est uniquement d’accéder au pouvoir. Les 
stratégies de charme envers les travailleur·ses, en re-
prenant prétendument des thématiques sociales, ne 
tend qu’à un objectif électoral. 

Derrière les beaux slogans, rien ne remet en cause les 
inégalités et un système qui pousse de plus en plus de 
travailleurs∙ses dans la précarité. Sur les salaires, 
c’est la vieille recette libérale de l’exonération de 
cotisations sociales patronales qui est proposée, rien 
sur la hausse du Smic, rien en faveur de la réduction 
du temps de travail, rien pour de nouveaux droits 
pour les représentant·es des salarié·es… 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Notre République et notre démocratie  

sont en danger 

Sans sursaut immédiat, l’extrême droite arrivera au 
pouvoir. Notre République et notre démocratie sont 
en danger. Pour empêcher la catastrophe organisée 
par Emmanuel Macron et Marine Le Pen d’advenir, 

l’unité de la gauche est indispensable.  

Pour empêcher que le Rassemblement National accède 
au pouvoir, le monde du travail a besoin d’espoir et de 
perspectives en rupture avec la politique d’Emmanuel 
Macron. Il faut répondre à l’urgence sociale et envi-
ronnementale, avec des propositions fortes pour aug-
menter les salaires et les pensions, défendre notre in-
dustrie et nos services publics et gagner le droit à la 
retraite à 60 ans.  Un débat en profondeur doit être 
mené pour que les leçons soient vraiment tirées pour 
bâtir une alternative durable. 

La CGT du Puy de Dôme prendra toutes ses responsabi-
lités dans la période pour faire valoir ses propositions  
et faire entendre les aspirations des travailleuses et 
des travailleurs. C’est en partant du passé, de l’his-
toire sociale, de nos analyses et propositions que nous 
pourrons prendre part aux débats et mobilisations à 
venir et convaincre que le Rassemblement National ne 
fait pas de propositions chiffrées et détaillées dans son 
programme politique. Face à une mondialisation capi-
taliste sans règles environnementales et sociales 
justes, l’extrême droite promeut un capitalisme natio-
nal, au service du camp du capital.  

La CGT du Puy de Dôme appelle le monde du 
travail à se syndiquer, à s’organiser, à parti-
ciper à toutes les initiatives de mobilisation 
contre l’extrême droite et contre la politique 
d’Emmanuel Macron, en commençant par l'ap-
pel de l’intersyndical départemental à mani-
fester samedi 15 juin 2024 à partir de 11h00 
Place Delille à Clermont-Ferrand. 

La CGT du Puy de Dôme appelle tous les travail-
leurs∙ses, retraité∙es, privé∙es d’emploi et précaires, 
la jeunesse à prendre d’ores et déjà leurs dispositions 
pour pouvoir voter les 30 juin et 7 juillet prochains. 
Attachée à l’unité des salarié∙es, la CGT du Puy de 
Dôme appellent l’ensemble du monde du travail à 
faire remonter leurs revendications et à décider col-
lectivement des formes de mobilisations dans les jours 
à venir.  


